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M. Joseph Bertrand.

Le 3 avril dernier est décédé M. Joseph Bertrand, qui était né le
11 mars 1 <3 a -a Secrétaire perpétuel de l'Académie des Sciences, membre
de F Académie française, professeur au Collège de France, il a occupé
une place considérable dans la science, et sa disparition laisse un vide
considérable. Le monde des" savants, dans tous les pays, ressentira
vivement cette perte.

Nous espérons qu'il nous sera possible de publier ultérieurement une
étude sur sa vie et sur son œuvre. Lu tel travail demande à ne pas être
fait légèrement ni à la hâte. Aujourd'hui, nous nous bornons à joindre
nos regrets à ceux des nombreux admirateurs de Joseph Bertrand, et à
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envoyer à sa famille les respectueuses condoléances de l'Enseignement
mathématique,

La langue internationale « Esperanto ».

Le *28 mars dernier, M. Ch. Méray, correspondant de l'Institut,
professeur à la Faculté des sciences, et M. Lambert, professeur à la
Faculté des lettres de Dijon, ont fait à la Bourse du Commerce, sous le

patronage de la Chambre de Commerce et des trois associations
commerciales de cette ville, une conférence fort intéressante, et qui a

obtenu 1111 vif succès.
Le sujet traité par les conférenciers était l'exposé des avantages et

des principes essentiels d'une nouvelle langue auxiliaire internationale,
dite Esperanto, et qui présente, semble-t-il, un caractère de simplicité
et une facilité dépassant ce qu'on pourrait croire.

Après le Volapuk et les nombreuses tentatives qui 011t vainement
suivi, il est permis d'être un peu sceptique en ces matières. Mais
en présence d'affirmations aussi précises que celles des deux hommes
que nous venons de nommer, quand 011 connaît leur caractère et leur
haute honorabilité, ce scepticisme est nécessairement ébranlé. Le but à

atteindre est d'un intérêt si considérable que nous n'avons pas besoin
d'insister. En particulier, au point de vue des relations entre hommes
de science des diverses nations, et des mathématiciens tout
spécialement, une langue pratique internationale serait un incomparable
bienfait et une source de progrès considérables.

La langue Esperanto remonte à plusieurs années, et compte 40.000
adhérents européens, surtout dans les pays russes et Scandinaves, qui
s en servent, la lisent, l'écrivent et la parient. Le manuel est traduit en
dix-huit idiomes différents, et elle est enseignée dans quelques
établissements, même en France.

Si quelque jour l'éminent professur de la Faculté des sciences de
Dijon jugeait àpropos d'exposer dans un article ce qu'il a si bien dit
dans sa conférence, en insistant un peu sur le côté pédagogique et
seienLilique de la question, il va sans dire que les colonnes de
l'Enseignement mathématique fui seraient largement ouvertes.

L'Instruction mathématique en France.

Sous le titre « Mathematical Instruction in France M. le professeur
James Pierpont vient de publier, dans le Bulletin de 1 American

Mathematical Society, une substantielle étude d'environ au pages sur
1 organisation de 1 enseignement mathématique en France à ses divers
degrés. Nous sommes heureux de voir suivre ainsi au dehors le pro-
giamine que nous avons entrepris nous-mêmes. Quelque jour, nous
espéions pouvoir traiter le même sujet ; mais nous ne nous plaignons
pas d avoir été devancés par notre distingué confrère, et nous l'en
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